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Partie 1.  Synthèse d'un ester au laboratoire 

1. Son nom est l'hexanoate d'éthyle. 

 

  

 Formule topologique : 

 

 

 

 

2. A est l'acide hexanoïque :     

 

 B est l'éthanol :  

 

 

3. Le montage de chauffage à reflux permet :  

 - de chauffer le milieu réactionnel pour diminuer la durée de la transformation 

 - d'éviter les pertes de matière grâce au réfrigérant à eau qui liquéfie les vapeurs formées, les 

empêchant ainsi de s'échapper du montage. 

  

 

4.  Un catalyseur est une espèce chimique qui diminue la durée d'une transformation chimique, sans 

figurer dans l'équation-bilan comme réactif. 

 

 

 

 

5.                           +   R’ – OH                                       +    H2O 

 

 

 

▪ Détermination du réactif limitant : 

ni (A)  =  im (A)

M(A)
 =  acide(A) V

M(A)

 
 =  

0,930 43,0

116,2


 =  0,344 mol 

 ni (B)  =  alcool(B) V

M(B)

 
 =  

0,789 20,0

46,1


 =  0,342 mol 
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1
     les réactifs ont été introduits dans des proportions pratiquement stœchiométriques 

 

▪ Calculons la quantité maximale théorique d'ester que l'on pourrait obtenir si la transformation était 

totale. 
 D'après l'équation-bilan,  nester formé  =  nB ayant réagi   

 Les réactifs ont été introduits dans des proportions stoechiométriques, donc si la transformation était 

totale, alors on aurait : 

 nB ayant réagi  =  nB initial  =  0,342 mol 

 

 Finalement, la quantité maximale théorique d'ester attendue si la transformation était totale est : 

 nester max th  =  0,342 mol 
 

 

▪ La quantité de matière d'ester obtenue expérimentalement vaut quant à elle : 

 nester exp  =  
ester  expm

M(ester)
 =  

33,1

144, 2
 =  0,230 mol 

 

▪ On en déduit le rendement de cette synthèse : 

   =  
ester  exp

ester max th

m

m
 =  

0, 230

0,342
 =  0,671  =  67,1 % 

  

 

8. L'alcool possède une liaison O–Halcool lié : son spectre doit donc comporter une bande d'absorption 

entre 3200 et 3400 cm–1. 

 Le spectre 1 étant le seul à présenter cette bande, il correspond à l'alcool B. 

 

 L'acide hexanoïque A possède une liaison O–Hacide carboxylique : son spectre doit donc posséder une 

bande d'absorption entre 2500 et 3200 cm–1. 

 A correspond donc au spectre 3, qui est le seul à avoir cette bande. 

 

 Par élimination, l'ester E correspond au spectre 2. 

 

 

 

Partie 2.  Étude de l'eau de brassage d'une bière brune 

Étude de la réaction support du titrage 

9.  

▪  

Équation chimique              Ag+
(aq)          +            Cl–(aq)            →          AgCl(s) 

État du système Avancement quantités de matière 

État initial 0 C1V1 C2V2 0 

État final réel xéq C1V1 – xéq C2V2 – xéq xéq 

 



K = 
0 2

éq éq

(C )

[Ag ] [Cl ]+ −
   

 

  

On obtient donc : 

 K =  
0 2

1 1 éq 2 2 éq

1 2 1 2

(C )

C V x C V x
  

V V V V

− −


+ +

 =  
0 2 2

1 2

1 1 éq 2 2 éq

(C ) (V V )

(C V x )( C V x )

 +

− −
 

 

▪ Une quantité de matière est nécessairement positive ou nulle, donc   néq(Ag+)  0  et  néq(Cl–)   0 

   C1V1 – xéq  0  et  C2V2 – xéq  0  

   xéq  C1V1  et  xéq  C2V2 

 

Or  C1V1 = 5,00×10–2 × 2,0×10–3 = 1,0×10–4 mol 

  C2V2 = 4,25×10–2 × 2,0×10–3 = 8,5×10–5 mol 

 

Il faut donc que  xéq  8,5×10–5 mol. 

Parmi les 2 valeurs possibles (1×10–4 mol et 8,5×10–5 mol), seule la 2ème respecte cette condition. 

La solution qui peut être retenue pour ce système chimique est donc   xéq = 8,5×10–5 mol. 

       

 

▪ nf (Cl–) = C2V2 – xéq = 8,5×10–5 – 8,5×10–5 = 0 mol 

Dans l'état final, un des réactifs a totalement disparu. La transformation étudiée est donc totale. 

 

 

 

10. Comme rappelé dans l'énoncé, pour qu'une réaction soit adaptée pour réaliser le titrage, il faut que la 

transformation associée soit rapide et totale. 

 La question 9 a montré que la transformation est bien totale. 

 De plus, il est indiqué dans les données qu'après le mélange des solutions contenant les réactifs, "on 

observe la formation immédiate d'un précipité blanc". La transformation est donc rapide. 

 Les 2 conditions étant réunies, on en déduit que cette réaction est adaptée au titrage des ions chlorure. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

,      avec [Ag+]éq = 
éq

total
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V
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Dosage par titrage de l'eau de source envisagée pour le brassage 

 

11. 

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

  

 

 

12.  

 

 

 

 

  Quand le volume V ajouté augmente, la courbe est décroissante, puis elle devient croissante. 

Le point équivalent correspond au point d'intersection des 2 droites. 

Sur la courbe, on obtient  VE = 12,0 mL. 

  

burette graduée 

solution de nitrate d'argent (Ag+
(aq) + 

−
3NO  (aq)) 

       de concentration C3 = 1,00×10–2 mol.L–1 

sonde conductimétrique 

bécher 

V1 = 100,0 mL  de l'eau de source étudiée 
barreau aimanté 

agitateur magnétique 

support 

conductimètre 

VE = 12,0 mL 



Justification de l'allure de la courbe : 

Ag+
(aq)  +  Cl–

(aq)  →  AgCl (s) 

 

▪ Pour V < VE : 

Tant qu'il reste des ions  Cl–(aq)  dans la solution du bécher, quand on ajoute de la solution de 

nitrate d'argent  (Ag+
(aq) + 

−
3NO  (aq)), on a : 

 Ag+
(aq)  +  Cl–

(aq)  →  AgCl (s) 

 Des ions Cl–(aq)  sont donc consommés. 

 Et même si on a également ajouté des ions 
−
3NO  (aq) , comme  −

3NO
< −

Cl
 ,    diminue. 

 

 

▪ Pour  V = VE : 

C'est l'équivalence. 

Il y a changement de réactif limitant : 

-   avant l'équivalence, c'est Ag+
(aq) 

-   après l'équivalence, c'est Cl–(aq) 

 

▪ Pour V > VE : 

On continue d'ajouter de la solution de nitrate d'argent  (Ag+
(aq) + 

−
3NO  (aq)). 

On ajoute des ions  (qui restent dans le bécher). 

     augmente 

 

 

 

13. À l'équivalence, le réactif titré et le réactif titrant ont été introduits dans les proportions 

 stœchiométriques de la réaction de titrage. 

    
1

n
    

1

n
initial Cleéquivalencl' à ajouté Ag −+

=  

  C3VE  =  [Cl–]1×V1 

     [Cl–]1  =  3 E

1

C V

V
 =  

21,00 10 12,0

100,0

− 
 =  1,20×10–3 mol.L–1 

 

 La concentration massique des ions Cl– dans l'eau de source étudiée vaut donc : 

 cm (Cl–) = 
1V

)m(Cl −

 = 
1V

)Cl(M)n(Cl −

 = [Cl–]1 × M(Cl) = 1,20×10–3×35,5 = 0,0426 g.L–1 = 42,6 mg.L–1 

Elle n'est pas comprise entre 100 et 200 mg.L–1, donc l'eau analysée ne peut pas convenir pour la 

fabrication de la bière brune. 

 

 

 


